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[bookmark: _Toc55039]Introduction
1.    La prière    a à la fois des aides et des témoins qui rendent l’abrupte montée plus douce et plus sûre, soulageant la douleur de la peur et offrant le réconfort et les promesses de l’espoir. 
  Le témoin du pardon   ainsi qu’ une  aide à la prière , donneuse d’une assurance de succès quant à l’atteinte finale du but;   voilà la guérison .                                                                                                                                                  Son importance ne devrait pas être trop fortement soulignée,                                                                           car la guérison est un signe  ou un symbole de la force du pardon et n’est qu’un effet  ou qu’une ombre d’un changement d’esprit sur le but de la prière.
1. [bookmark: _Toc55040]  La cause de la maladie


1.    Ne prends pas l’effet pour la cause,   et ne pense pas non plus que la maladie est à part et séparée de ce que doit être sa cause. 
  Elle est un signe , l’ombre d’une mauvaise pensée   qui semble avoir une réalité  et être juste, selon l’usage du monde. 
Elle est la preuve extérieure de «péchés» intérieurs et                                                                          .            témoigne de pensées qui ne pardone pas  ,   qui font mal    et  voudraient blesser le Fils de Dieu                                                                                             . 

Guérir le corps est impossible ; cela est démontré par la nature éphémère de la «guérison».                   Le corps doit tout de même mourir; ainsi sa guérison ne fait que retarder son retour à la poussière, où il est né et où il retournera.

2. La cause du corps est le manque de pardon du Fils de Dieu.   ( Voir ``Qu’est-ce que le corps?``) 

Il n’a pas quitté sa source, et par sa douleur, son vieillissement et la marque de la mort sur lui, cela est clairement démontré. 
Il paraît apeuré et frêle à ceux qui pensent que leur vie est liée à sa commande et dépend de son souffle instable et minuscule. La mort les fixe du regard alors que chaque instant s’écoule irrévocablement entre leurs mains serrées qui ne peuvent le retenir. 
Et ils ressentent de la peur quand les corps se mettent à changer et tombent malades           Car ils sentent la forte odeur de la mort sur leur cœur.
 
    3.        Le corps peut être guéri sous l’effet du pardon véritable 
3.        Le corps peut être guéri sous l’effet du pardon véritable 
· Cela seul peut rappeler le souvenir de l’immortalité, qui est le don de la sainteté et de l’amour.
· Le pardon doit être donné par un esprit qui comprend qu’il doit passer                                                                  sur toutes les ombres qui obscurcissent la sainte face du Christ,                                                                                                        parmi lesquelles la maladie devrait être vue comme une ombre de plus. 

· Rien que cela : le signe du jugement porté par un frère sur un frère,                                                                            et   par le Fils de Dieu sur lui-même.
·   Car il a maudit son corps d’être sa prison , en oubliant que c’est lui-même qui lui a donné ce rôle.


4    Ce qu’il a fait, le Fils de Dieu doit maintenant le défaire  .    
· Mais pas seul. 
· Car il a jeté la clé de la prison ;   sa sainte impeccabilité                                                                            .                                                     et   le souvenir de l’Amour de son Père .
· Or de l’aide lui est donnée dans la Voix que son Père a placée en lui. 

 Le pouvoir de guérir est maintenant le don de son Père,  car par Sa Voix Il peut encore atteindre Son Fils, lui rappelant que le corps peut peut-être devenir la demeure de son choix,   mais qu’il ne sera jamais sa demeure en vérité.


5. Il faut donc faire des distinctions entre la véritable guérison                                                                     et sa contrepartie  erronée. 
Le monde des opposés est le lieu de la guérison, car que pourrait-il y avoir à guérir au Ciel? 

· Comme la prière dans le monde peut mal demander    
· et une apparente charité peut pardonner pour tuer,
·  ainsi la guérison peut être fausse aussi bien que véritable; 
· un témoignage du pouvoir du monde ou de l’éternel Amour de Dieu.



[bookmark: _Toc55041]II.   Fausse guérison versus véritable guérison
1. La fausse guérison ne fait que procéder au piètre échange d’une illusion contre une «plus belle» illusion, un rêve de maladie contre un rêve de santé.                                                                                                                                                                                                                                                             Cela peut se produire aux formes inférieures de prière, en combinaison avec le pardon bien intentionné   mais pas encore tout à fait compris .      
Seule la fausse guérison peut céder à la peur, de sorte que la maladie est libre de frapper à nouveau.                                                                                                                                                                         .  La fausse guérison    peut certes enlever une forme de douleur et de maladie. 
· Mais la cause demeure, et elle ne manquera pas d’effets. 
· La cause est encore le souhait de mourir et de vaincre le Christ  .                                                               Et avec ce vœu la mort est une certitude, car la prière est exaucée  . 

Or il est une sorte de mort apparente qui a une source différente.                                                                Elle ne vient pas à cause de pensées blessantes et d’une furieuse colère contre l’univers.
· Elle indique simplement que la fin est venue pour l’utilité du fonctionnement du corps.
Ainsi il est abandonné par choix, comme on se débarrasse d’un vêtement maintenant usé.

2. Voici ce que devrait être la mort :  un choix tranquille,  fait avec joie et un sentiment                  de paix, parce que le corps a été utilisé avec bonté afin d’aider le Fils de Dieu sur le chemin qui le mène à Dieu.
Nous remercions le corps, donc, pour tous les services qu’il nous a rendus.                                                       Mais nous sommes également reconnaissants de ce que le besoin n’est plus de parcourir le monde des limites et d’atteindre le Christ sous des formes cachées qui au mieux ne sont vues clairement qu’en de beaux éclairs.                                                                                                          Maintenant nous pouvons Le contempler sans œillères, dans la lumière que nous avons appris à regarder de nouveau.

3.   Nous l’appelons la mort, mais c’est la liberté  .
Elle ne vient pas sous des formes qui semblent être imposées dans la douleur à une chair récalcitrante, mais comme une douce et bienvenue délivrance.  
                                                                                                                                                                        S’il y a eu guérison véritable, cela peut être la forme sous laquelle arrive la mort lorsqu’il est temps de se reposer un moment d’un labeur fait avec joie et fini avec joie.                                                   Maintenant nous allons en paix vers un air plus libre et un climat plus doux, où il n’est pas difficile de voir que les dons que nous avons faits ont été gardés pour nous.                                     Car le Christ est plus clair maintenant, Sa vision plus soutenue en nous,                                                Sa Voix, la Parole de Dieu, plus certainement la nôtre.

4. Ce doux passage à une prière plus élevée,                                                                                      un doux pardon des voies terrestres, ne peut être reçu qu’avec reconnaissance.     

Or la véritable guérison doit d’abord être venue bénir l’esprit d’un pardon plein d’amour pour les péchés dont il rêvait et qu’il a imposés au monde. 
· Maintenant ses rêves sont dissipés dans un repos tranquille. 
· Maintenant son pardon vient guérir le monde et il est prêt à partir en paix, le voyage étant terminé et les leçons apprises.

5. Cela n’est pas la mort selon le monde, car la mort est cruelle à ses yeux effrayés et prend la forme d’une punition pour le péché. 
Comment pourrait-elle donc être une bénédiction?                                                                                                Et comment pourrait-elle être bienvenue quand elle doit être crainte?                                                           Quelle guérison a eu lieu dans une telle vue de ce qui est simplement ouvrir la porte vers une prière plus élevée et une justice rendue avec bonté? 
·   La mort est récompense et non punition  .     
 Mais un tel point de vue doit être favorisé par une guérison que le monde ne saurait concevoir.
· Il n’y a pas de guérison partielle.
· Ce qui ne  fait que passer d’une illusion à l’autre n’a rien fait.  
· Ce qui est faux ne peut être partiellement vrai. 

Si tu es guéri, ta guérison est complète. 
Le pardon est le seul don que tu fasses et veuilles recevoir.

La fausse guérison repose sur la guérison du corps,  
               laissant la cause de la maladie toujours inchangée,                                                                                                  
 prête à frapper encore jusqu’à ce qu’elle amène une mort cruelle dans un semblant de  victoire.
· Elle peut être tenue à distance un petit moment,et il peut y avoir un bref répit pendant qu’elle attend de prendre sa vengeance sur le Fils de Dieu. 
· Or elle ne peut être vaincue jusqu’à ce que toute foi en elle ait été abandonnée                            et placée dans le substitut de Dieu aux rêves mauvais :                                                                            un monde où il n’y a aucun voile de péché pour le garder sombre et inconsolé.    

· Enfin s’ouvre la porte du Ciel,                                                                                                                                      et le Fils de Dieu est libre d’entrer dans la demeure qui se tient prête à l’accueillir,                                     qui a été préparée avant que le temps fût 
                     et qui ne fait encore que l’attendre.


[bookmark: _Toc55042]III. Séparation versus union
1. La fausse guérison guérit le corps en une partie, mais jamais entièrement. 
· Ses buts séparés deviennent très clairs en cela,                                                                                                                car elle n’a pas ôté la malédiction du péché qui pèse sur lui.
· Par conséquent, elle trompe encore.     
·   Elle n’est pas non plus entreprise par quelqu’un qui comprend que                                                                                          l ’autre est exactement pareil à lui.                                                                                                                                                        Car c’est cela qui rend possible la véritable guérison.    
[bookmark: _Hlk86616433]    Quand elle est fausse, il y a quelque pouvoir qu’un autre possède  , 
· Quand elle est fausse, il y a quelque pouvoir qu’un autre possède  
non équitablement accordé aux deux ne faisant qu’un.      
· Ici la séparation est démontrée.  
·         Ici la signification de la véritable guérison a été perdue,    
·         et des idoles ont surgi pour obscurcir l’unité qu’est le Fils de Dieu.
2.   La guérison-pour-séparer   peut sembler être une idée bien étrange.                                   

Or cela s’applique à toute forme de guérison basée sur une quelconque inégalité.                                                                                                                                                                                                

    Ces formes peuvent guérir le corps, et de fait elles se limitent en général à cela. 

· Quelqu’un en sait plus , a reçu une meilleure formation ou bien                                                  est peut-être plus doué et plus sage. 
· Par conséquent, il peut donner la guérison à qui se tient plus bas que lui                                                      sous son patronage  .   
·   La guérison du corps peut être effectuée ainsi parce que, dans les rêves, l’égalité ne saurait être permanente. 
Les passages et les changements sont cela même dont le rêve est fait. 

Être guéri semble consister à trouver quelqu’un de plus sage qui, par son art et son savoir, réussira.
3. Quelqu’un en sait plus; voici la phrase magique  par laquelle                                                                                  le corps semble être le but de la guérison   telle que le monde la conçoit.                                                                                         

Et chez  ce plus sage  un autre va afin de profiter de son savoir et de son art, pour trouver en lui le remède à la douleur.                                                                                                                                    Comment cela est-il possible?                                                                                                                                  La véritable guérison ne peut  pas venir d’une inégalité  d’abord présumée puis                                                puis acceptée comme vraie, et utilisée ensuite pour aider à rétablir les blessés et pour calmer l’esprit que le doute met au supplice.

4. Y a-t-il donc un rôle pour la guérison,       
             dont l’un peut se servir pour offrir de l’aide à quelqu’un d’autre? 

Avec arrogance, la réponse doit être «non».                                                                                                        Mais avec humilité, il y a certes une place pour ceux qui aident.

Cela ressemble au rôle qui aide dans la prière et laisse le pardon être ce qu’il est censé être.                                                                                                                                                                                                                Tu ne te fais pas porteur du don particulier qui amène la guérison.                                                                                Tu ne fais que reconnaître ton unité avec celui qui appelle à l’aide.      
                      Car dans cette unité son sentiment de séparation est dissipé,                                                                                           .                     et c’est cela qui le rendait malade. 

Rien ne sert de donner un remède loin de là où se trouve la source de maladie,                                                      car ainsi elle ne peut jamais être véritablement guérie.


5. Des guérisseurs ,il y en a, 
· car ce sont des Fils de Dieu   qui reconnaissent leur Source                                                                             et  qui comprennent que tout ce que crée leur Source ne fait qu’un avec eux  . 

· Voici le remède qui apporte un soulagement qui ne peut faillir.

· Il restera pour bénir à jamais.                                                                                                                    Il ne guérit pas de partie, mais entièrement et pour toujours.                                                               Maintenant la cause de chaque maladie a été révélée exactement telle qu’elle est.

· Et en ce lieu est maintenant écrite la sainte Parole de Dieu. 

· La maladie et la séparation doivent être   guéries par l’amour et l’union .    

·    Rien d’autre ne peut guérir tel que Dieu a établi la guérison.                                                          Sans Lui, il n’y a pas de guérison, car il n’y a pas d’amour.

6. Seule la Voix de Dieu peut te dire comment guérir. 
Écoute, et tu ne manqueras jamais d’apporter Son doux remède à ceux qu’Il t’envoie,                         pour  Le laisser les guérir,                                                                                                                                            et pour   bénir tous ceux qui servent avec Lui au nom de la guérison.
La guérison du corps se produira parce que sa cause a disparu.     
· Étant maintenant sans cause, il ne peut revenir sous une autre forme.  
  La mort ne sera plus crainte dorénavant parce qu’elle a été comprise.     
   En celui qui a été véritablement guéri, il n’y a aucune peur, car l’amour est maintenant entré                  là où se tenaient des idoles.
 et      la peur a enfin cédé la place à Dieu.


[bookmark: _Toc55043]IV. La sainteté de la guérison
1. Comme les guéris sont saints  ! 
Car à leur vue leurs frères partagent leur guérison et leur amour.

Porteurs de paix —   la voix du Saint-Esprit , par qui Il parle pour Dieu,                                                                              dont Il est la Voix — tels sont les guérisseurs de Dieu.

Ils ne parlent que pour Lui  et  jamais pour eux-mêmes .                                                                                         Ils n’ont d’autres dons que ceux qu’ils tiennent de Dieu.                                                                                     Et ceux-là ils les partagent parce qu’ils connaissent que c’est Sa volonté.

· Ils n’ont rien de particulier.      Ils sont saints.     
                                                                                      
   Ils ont choisi la sainteté  et abandonné tout rêve séparé d’attributs particuliers                    par lesquels ils pourraient accorder des dons inégaux à de moins fortunés. 
· Leur guérison a restauré leur entièreté, 
· ainsi ils peuvent pardonner  et se joindre au chant de la prière  dans lequel les guéris chantent leur union et leur reconnaissance à Dieu.

2. Étant un témoin du pardon, une aide à la prière ainsi qu’un effet de la miséricorde véritablement enseignée,   la guérison est une bénédiction  . 

Et le monde répond en chœur à plus vive cadence par la voix de la prière.                                                         Le pardon fait reluire chaque brin d’herbe, chaque aile d’oiseau et toutes les choses vivantes sur la terre en déposant sur elles son répit miséricordieux. 
· La peur n’a pas de port ici,
              car l’amour est venu dans toute sa sainte unité.
Il ne reste de temps que pour laisser la prière embrasser la terre un instant dans une ultime étreinte, tandis que le monde est dissous dans la lumière. 

Cet instant est le but   de tous les véritables guérisseurs   à qui le Christ a enseigné à voir Sa ressemblance et à enseigner comme Lui. 

3. Pense à ce que cela signifie d’aider le Christ à guérir!  
Peut-il y avoir quelque chose de plus saint?                                                                                                            Dieu remercie Ses guérisseurs, car Il connaît que la Cause de la guérison                                                                   est Lui-même, Son Amour, Son Fils, rétabli comme étant Son complètement                                                                                                .                              et revenu partager avec Lui la sainte joie de la création.                                                                                                              
Ne demande pas de guérison partielle                                                                                                                           et n’accepte pas une idole pour le souvenir de Lui dont l’Amour n’a jamais changé et ne changera jamais.                                                                                                                                                           Tu Lui es aussi cher que l’est Sa création tout entière,                                                                                 .          car elle réside en toi comme Son don éternel. 
· Quel besoin as-tu de rêves changeants à l’intérieur d’un triste monde? 
· N’oublie pas la gratitude de Dieu. 
· N’oublie pas la sainte grâce de la prière. 
· N’oublie pas le pardon du Fils de Dieu.


4. D’abord tu pardonnes, puis tu pries, et tu es guéri. 

· Ta prière s’est élevée et a fait appel à Dieu, Qui entend et répond. 
· Tu as compris que tu ne pardonnes et ne pries que pour toi-même. 
· Et en comprenant cela tu es guéri. 

  En prière tu t’es uni à ta Source   et   as compris que tu n’es jamais parti  .

Ce niveau ne peut pas être atteint jusqu’à ce qu’il n’y ait pas de haine dans ton cœur,                              ni aucun désir d’attaquer le Fils de Dieu.

5. N’oublie jamais ceci : c’est toi qui es le Fils de Dieu,                                                                                       et comme tu choisis d’être envers lui, ainsi tu es envers toi-même, et Dieu envers toi. 

  Et ton jugement   ne manquera pas d’atteindre Dieu, car tu Lui donneras le rôle que tu vois en Sa création. 
Ne fais pas le mauvais choix,   sinon tu croiras que c’est toi qui es créateur à Sa place ,                                          et alors Il n’est plus Cause mais seulement un effet.
Maintenant la guérison est impossible,  car Il est blâmé pour ta tromperie et ta culpabilité .                              Lui Qui est Amour devient source de la peur, car seule la peur peut maintenant être justifiée.                    À Lui la vengeance. La mort, son grand destructeur. Et la maladie, la souffrance et la perte cruelle  deviennent le lot de chacun sur la terre, qu’Il a abandonnée aux soins du diable, jurant qu’Il ne la délivrerait plus.

6. Venez à Moi, Mes enfants, encore une fois, sans de telles pensées tordues sur le cœur. Vous êtes encore saints de la Sainteté qui vous a enfantés en une parfaite impeccabilité                     et qui vous entoure encore des bras de la paix.  

  Rêvez maintenant de guérison.  Puis levez-vous et déposez tout rêve à jamais.                                    Tu es celui que ton Père aime, qui n’a jamais quitté sa demeure ni erré dans un monde sauvage, les pieds sanglants, le cœur lourd et endurci contre l’Amour qui est la vérité en toi. 

Donne tous tes rêves au Christ  et  laisse-Le être ton Guide vers la guérison ,                            Qui t’emmène en prière au-delà des tristes portées du monde.

7.  Il vient pour Moi et te dit Ma Parole. 
Mon Fils fatigué, J’aimerais le rappeler à Moi des rêves de malice dans la douce étreinte de l’Amour éternel et de la paix parfaite.                                                                                                   Mes bras sont ouverts au Fils que J’aime,    qui ne comprend pas qu’il est guéri      
et que ses prières n’ont jamais cessé de chanter sa joyeuse gratitude à l’unisson de toute la création, dans la sainteté de l’Amour.

Sois calme un instant.    Derrière le bruit des efforts amers et de la défaite, il y a une Voix qui te parle de Moi.            Entends Cela un instant, et tu seras guéri.                                                                           .                                             Entends Cela un instant, et tu as été sauvé.

8. Aide-Moi à réveiller Mes enfants du rêve de châtiment et d’une petite vie rongée par la peur, qui finit si vite qu’elle aurait pu tout aussi bien ne jamais avoir été. 

Laisse-Moi plutôt te rappeler l’éternité, dans laquelle ta joie va en augmentant  tandis que  ton amour s’étend avec le Mien au-delà de l’infini ,                                                                                       où le temps et la distance n’ont aucune signification. 

Tant que tu attends dans le chagrin, la mélodie du Ciel est incomplète, car ton chant fait partie de l’éternelle harmonie de l’amour. 
· Sans toi la création est in-épanouie. 
· Reviens à Moi qui n’ai jamais quitté Mon Fils. 
· Écoute, Mon enfant, ton Père t’appelle. 
· Ne refuse pas d’entendre l’appel pour l’Amour. 
· Ne nie pas au Christ ce qui Lui appartient. 
· Le Ciel est ici, et le Ciel est ta demeure.

9. La création se penche au-dessus des barrières du temps pour enlever du monde le lourd fardeau.
· Élevez vos cœurs pour saluer son avènement. 
· Vois les ombres doucement disparaître; les épines tomber doucement du front sanglant de celui qui est le saint Fils de Dieu. 

· Comme tu es beau, Enfant de la Sainteté! 
· Combien pareil à Moi! 
· Comme Je te tiens dans Mon Cœur et dans Mes Bras avec amour.

· Combien M’est cher chaque don que tu M’as fait, toi qui as guéri Mon Fils et l’as pris de la croix.
· Lève toi et laisse Ma reconnaissance t’être donnée! 
· Avec Ma gratitude viendra d’abord le don du pardon, puis la paix éternelle.


10.        Rends-Moi maintenant ta sainte voix.
· Le chant de la prière est silencieux sans toi.
· L’univers attend ta délivrance parce que c’est la sienne. 

Sois bon envers lui et envers toi-même, puis sois bon envers Moi. 

Je ne demande que ceci : que tu sois consolé et ne vives plus dans la terreur et la douleur.

N’abandonne pas l’Amour. 

Souviens-toi de ceci : quoi que tu puisses penser de toi-même, quoi que tu puisses penser du monde, ton Père a besoin de toi et Il t’appellera jusqu’à ce que tu viennes à Lui enfin en paix.
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